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QOOilUlËN  ■ UN FRANC 
VENDREDI 11 DECEMBRE 1M3 

LE REVEIL DU NORD 
ut. ma at FU-Lï. une. — leiepnoni;: 4ilM. «ll.dv. tltu LA PLUS FORTE VENTE DE LA RÉGION 4J. ooui  Hmufsmum. PAiUB <9*>- 

LA GUERRE A L'EST 

La contre-offensive allemande 
se poursuit avec succès 

dans le secteurcentral du front 
Dans  la  région  du Terek,  un  groupe 

soviétique a été anéanti 

Quartl*r Gtntrl* du Fuehrar, lt — l^e Haut Comtn«nd«tnpnt df' 
forces arm*"»'- '•nmrr'in.q.p 

Dans U region du Ttrak, dat trsupti allamandw ont anéanti un 
groupa armé ennemi a I i^utt d'un* attaauc eencantraa. De» 0Dérati«n« 
Mviat'fl'ioa d'imirorianct locala ont tchoué. Entra la Volw tt ta Don, 
r1«^ forças annemias QUI avaisnl rausti a t mfiMrar dani nos liinei oftt 
rtA encerctaas «( datruites. Par aill^ura. an poiiriuivani aai vains 
assauts, lannami a tubi un« toit da plus daa partes alavaca. Au cours 
Iles 8 at 4 Oacamhra. il a  perdu dans ca seclaur 10* chara de combat. 

En depil dune resistance opiniâtre, tmlaniiria et les troupaa 
hitndaaa ont force i ennemi a accsntuer son rapii dans la (randa boucla 
du Oon : ellaa ont repousse des con(r»*attaQuaa et anéanti ta lanha 
soviétiques. 

Dans le aacteur central du front de l'Est nos «paratiens altansivae 
se poursuivent a vac succès. Ofit centaines de orisonniers ont ete 
rampnas dans nos urnes e( de nombreuses armes capiuraas. Oet conira- 
r.tta'iiies botctievisles ont ete refoulées. Des formations d'aviona de 
rnnibat et de Stukas ont harcela des troupes et des abjeetiit ferrovieires 
(l«>s Soviets Des troupes da choc d une division da campapne de la 
l.tirH««ne ont détruit St casemates et ooalliona da oomtMt. Au cours 
dM eperationa el au sud du Lac llmen, las Baleheviatae ont perdu 
72 chart do combat. 

LÀ GUERRE EN TUNISIE 

LES FORGES DE L'AXE 
s'emparent d'un important défilé 

au sud-ouest de Tébourba 
Le  gouvernement britannique  manifeste  une  vive  inquiétude 

LE POTALE, une dm p/'W bcf/w (vyvHructtnnn tinrt rfii  monde,  joyau de L.HA3SA.  rapifalr  du 
Thibet, où s» trouve en explorction lexpeditirm SCHAEFER. (Ph Bfl-apr*s5» 

Berlm. 10 — Le ha>i; mmmande- 
nipnt ce larmee communique Iw 
d»"aiis ^uivdnts au si:je' des com- 
b? •*  a   ; Ear   ; 

Sur > fron* d'i D-m. d*» Taupes 
ri* ctioc itah^nn^n f hon(rrni5M 
en' franchi > .'>iivp Pt d«'trti:t plu 
FieUT f-^rtins r:iri'mi.s avec Irrirs. 
rTf-ipanta. De* «rmes ont *'* cap- 
t irp-s. 

Dans 1P ifc'.fnr crn^ral. IPS ti-ni. 
P'-s allemandes ont ronquls de nou 
\p\\rf. pnsitions. A.: cviTn de ces 
ciiTatinna un campement ennemi 
nmeiiaee dans u:ic (orét a ete at- 
tfl'-.'je hfi aoOO lionimcs i(m If 
r-mrK>5iienr oni fe (!isptr5<-^ DP.« 
(VI,mes avancf'es d ;np division 
birdf" nn; enlève de nombreux 
P'-'n!? d appui ennrmis. Les Sov.fy 
OH" p^rdu 4.Î rhnrs 4 voi",;rps b;;n- 
<\(^s d* reronnaissanre. _'fi nnrins 
plu; dp : fWl armps d inf.inforif. 
ce nombreux canons et J60 prison- 
niers 

Maleré les tnnrmenres de iieirr 
e* le srand froid les avions nV.c- 
tninds coDtuiu«nt leur action daju 
i." fferp;ir de lOrean clanal ï^ 
9   1-cenibre dea Stukas tmt bombar 

dé dea barienes rôtiére* le lonp d» 
ia presqu'île des pécheurs, Maltrre 
ine défense anriaenenne vLoienre 

des b-^mbe* de lourd calibre on' 
raiise de ttrandu oommages mix po- 
siiions ennemie» Les avmns d>s 
corte nont pas rencontre d'opposi- 
tion et 'nus les appareil* sont ren- 
irés à  l^iir base. 

Un nouveau        : 
gouverneur 

en Somalie française 

L'anniversaire du Pacte tripartite 

- Le but des puissances de l'Axe 
est de réaliser une paix mondiale durable 
par rinstauration d'un ordre nouveau » 

a déclaré, en substance, le Général Tojo, dans le message 
qu'il a adressé  aux  peuples allemand et italien. 

I      Quartier Ganérai du Fuahrar, 10. — Le  Haut Commandement des i 
forces années communique 

En Cyrt^Iqua, daa aviona da combat allamanda snt attaqu* l'aérc 
dnrnia da  Oarna tt détruit T aviona QUI aa trouvaiant au a«l. 

En Tunlaia, a la suita daa mauvaiaat cenditiont atmoaqherlouM on 
n'a anraxtstré qua daa oombata d'ordra local. Una pouaaéa da chara 
annemia au aud-ouaat d* T*t>ourba. a at* nautralisac avac daa partes 
tanglanlai pour l assaillant: ■ ctiars d* combat ont até an partie 
incandiet par le feu des avione d'aasaut. Dea avions de combat ont 
atteint de t>omb*s da lourd calibra un cargo da tonnaga moyan dana la 
port   da   Bougia :   ils   ont   tiarcaia,   avac   un   tueeea   vialble,   daa   bases 

' aériannaa annatniaa. 
La nuit darnlart, daa chasaaurs nocturnaa at la D. C. A. ont attattu 

troia apparails brttanniquaa au cours d'incuraiona au-daaaua dea régtona 
occupaaa de l'ouaat, tn direction da l'Italie du Nord 

I       La  1   Oacambre,  un  petit   groupe  da  catMtaurt  britanniQuat  a  «té 
I tntensapté et anéanti an combat près de l'embouchure da la  Gironde. 

Bt'ilin.   10,   —   Le   D,   N.    B.   .ip- 
pifnd de source mililaiie   : 

Au cours de la Journée du 9 de 
,cembi*e. les forces germano-italien- 
ne», après avoir tinsé U resistance 

;de l'ennemi, se sont emparée» d'un 
i important dcf lie au sud ouest dt- 
TeboiMb:;». Deux autres hauteurs 
!imponanit's ont etîaltiiieni eie con- 
qui.<ïcs UailR celte leiîion. Vuiiti 
ch.^ïis aiuiU> amcricaiiuï oui ele dé _ 

i-ui(.s ;iu cours de ces coinbaLS. I'<''1v/   . 

('< s MHr<x-a;iifi 1<>VAU>; c<«)i»riTn: 
; loncment avec les services des 

l«rionnaipe« qui dans tout le Maroc 
>"ftaniRent la resistance contre 

I .nvBSHUi  anglo saxonne 

{inquiétudes aoglaises 
Genève. 10. — lorsqu'on Iji avec 
uni ion la pre.sse britannique de 

derniera jours comininuque i' 
long des conireforts onenlaux de T'*-*"'' dlll'twmaïKius auitUis. i. 
l.Ulas des avions de baiaille ail.- "-^ » (»"" ^•' <1«"'<' Mn*' '«' «ouve--- 
■iianda oni soutenu effioic-miMU le» "'-mi-M de «^a M.ijwue loui niMan: 
M-oiipes de choc. En dcpit de la for- ^'"■,''\'*"'il';' ••"•nV!"«-« luquiets au 
le . éfense antiaérienne *nnemie. ^'1*^* «*■" lAniqiie mi Nord 
iroia «hai-s aimk» ami*rOpBms et 'i\»ui ce qui a eie divlaie Ju-squ .i 
ciaq TTactriira » chenilles <»ni été in.iinieiianiijjini a Wa.shinif ton qc'a 
mis hors d'iisaL'e. Lrnm-mi a du >-nKlies, en *>• qui\j'on«er4i|*iw,tîic;t- 
itaiire en n-lr^ite . • ■ ytJh(;U.i. ■ n e>|\|,as ^aiT^tMl n »p.i> 

. <'v lJiii|Ujelu<le el   les .<:oil|H-ons (|U 
X-vil) Mir rt>piii.i)n pubiKjue. 11 eôt {Js 'Allemands 

auraient pris Tid^arka  "*«^>"*.> >»«-«»-" ^ 
Vichv. 10. _ Le « Journal Offi- 

cel a publie un df^ret en vertu du- 
quel le general de bneade Duponi 
eat nommé fouvenreur de la c*te 
de la Somalie frmnratac. 

Tokto. 10   — I^ premier ministie interc-sanieg a   propos de la   atra-'ei   d'Europe   se   aoni   tranaformecs 
Tojn   a   reçu    mercredi   apres-mid;   firie   et    de    la    politique    nippone   en un conllii  unique  Solidairemeni 
dans sa maiwip ministcrieile. le» re- amai que swr la siruafion générale, le Japon. l'Allemagne et lltalie em- 
nreseniants a   Tokio  des Journaux      D*s   le   debut.   M.   To.to  aouhgT» ploient toutes  leurs energies poiri-*   Dapr>s \e « Journal de la Radio- 
sillemands et ;ial:rns. <iUP ■>« Journaiisiea pouva.enr  ha;..nues,  ecorwmiquea el   militaires e.i rtiffusion   française   a    sur   la   cote 

Au   cours de. celle reception,   'es diment   lui   poaer   touiea   les   que*- vu» de cirer Hif nouvel ordre mo'^-   .(.pientrionale   de    la   Tunisie,   les 
forrespnndHnis    ont    eu    loccasio.i  non* qu'ils désiraient   En vieux aol- niai.   Dana  le courant  de cette  an-  allemands    ont     occupe    Tabarkn. 
d'entendre   parier sans  la  moindre'<!ai.' U leur donnerait   une  réponse née.   lomea   lea   baaea   anglaiaes   t^ p,-^g ^e la frontière algérienne, que 

irainie le chef du gou^ernemen'   iranche H nette. ••mericainee jua.3 roa]Éirefr.«n:r« noa.i^^^ Américains avaieni  nrrnpée au 
M. ToJo lut ensuite aon measag» :nam«. Ainsi lExiromr-Onent a rr-:,jpbiiL  de  leur  offensive  contre  la 

peiiplp^   Bllemand   et    italien   :KI« son ancienne forme. Le Japon, p^n 
miïpon qui leur fil des deciarations' 

nont  voici le texte 

m. Le messafe 
du Premier Ministre nippM 
«  IJ-   11   décembre, 

anniversaire   de 
fêifron.'. 

signature 

fait en sorte que la victoire abso-,    Ajoutons que ceitp nouvelle n'elai 
I lue  lui aoit assurée et  est a même ^^s conlii-mee par Berlin   a l'heure 
Ide   poursuivre   la   guerre   jusqu'au,.,u ces  Imnes étaient   publiées. 
■ bout.    Le   conflit    actuel    est    iiiu', 
;ïuer:e sainte   ;   son   but   n'est   pas, 

l'accaparer des matières première-* ' 
nai.« de réaliser une paix mondiale 

, (iiirab'ie   Pi^r conseoquent. li  vise a 
traite  entre   le Japon.   lAlleinagnei nstaïuer   un   ordre   rtouveau   ba*e 
c l'Italie, par leqi:el c-s imia Eta^^i^ur ries  principes éthiques et dai 

i «.'eiiBaceaient a poursuivre  la  Ku»"r.    equel    tous    les    peuples    pourroni 
re   contre    l'Amérique   et    l'Angt''-;-^<'uper la place qui leur revient 
terre iu.squ'a la virroire finale, a nri     I-e Japon. l'AIlemnane et   I'lim.^i     -- -^    ■      ,        .      ;.„ii„v«,«t.„« pas conclure de paix  séparée et  s.'le sentent iniimement unis par ces ■"^n'f'es    contre    la    collaboration 

[collaborer etroiiemenr a la reali.*fl- deaiix élevés <*i notre nation, cons- 
tion d'un nouvel ordre mondial ciente des responsabiliies qui lui 
Depuis ce 5f>ur-Ia. les guerre* d A.Me ;ncomt>ent, est r>re de pouvoir col 

Jx des Chasseurs de mnntnonc de In S. S. dais le haut  nord du front de fFsl. 

LE  MARÉCHAL  PËTAIN   '>«1«'J"^*"'"'30Novembre 
/, ,      , ,     ,. 8.369.775  tonnes 

a eu d importants entretiens 
avec le Maréchal von Rundstedt 

L'espionnage        ; 
^•^ anglo-juif en Espagne 

Madrid. 10. ~ On apprend que ■ 
le 4 décembre dernier, un ehalutie*- 
d'envii-on L'50 tonnes quitta le porT 
de Barcelone non pas sans que li 
bizarre oomposUiOn de son eqiji 
page eut attire i'artentmn des auto- 
riies mantimes. 

Une vedette rapide espaznole fu: 
chareee de filer l'embarcation e' 
parvint a la rattraper precaement 
,Ti moment ou un sous-mann an- 
slaia s apprêtait â décharger dans 
.«;3 ca> d'importantes quantités de 
mater.PI d'espionnage e; d autres 
rbjefs de pi-ovenance inconnue. 

L'enquête   a   démontre   qu'il   ê'n- 
, gissait d'espions Juifs agissant pour 
■ \i   compte  de  i  l'Intelligence  Se?- 
I vice » 
'     i:s  ont  "1* arrêtes par les auto- 

i espannoles 

200 Français d'Alger ont     i 
disparu après leur arrestation 
Tanaer. 10. — Environ 21*0 per- 

,,sonnailles françaises d'Alirer ont 
l disparu après avoir eié arrêtées par 

a police mililatre amenraine. Il 
s'agit de per.sonnes qui se sont 

contre la 
vec 1rs Anilo-Amencains D'autre 

part, il se confirme que des execu- 
linns ont lieu tous las Jours au poly 

laborer à 1 avenemerw d'une non-'-^one. prèi dWaer. 
i-elle époque historique. En ce Jour, 
on nr.iis entrons dans la deiixiém ; 
nunee de guerre. Je veux saisir lo-- Ca.sablanca. 10 ~ Plusieurs chef.-; 
rision pour exprimer mon estime marocains soutenus par un grand 
f;   mon   admiration  à  l'endroit des nombre de partisans ont   commen- 
  ce   's    cuerilla   contre   les   troupes 

<Llr« ta tuti* en Muxlame nage)    i^mlncaines  stationnées  au  Maroc. 

LE VIDANGEUR FUT ARRÊTÉ 
ET SA MARCHANDISE SAISIE 

PiiTTf Crepault. dfwurant 
Cl Tourx, a rte ptrrte nu »io- 
mrnt où il condui^att une tmi- 
V de Ddançr. transportant 
notamment des haricot» nrcx. 
de l'eau-dr-iie. de.t carotte.^, 
drs ponitnex de trrre achrlet 
au marché nntr Ce trn^fc dti- 
rntt dcpiii.» p/i(.»tciir« .teTnfrirtc*. 
La marrhavdi*^ a rte itai.fif et 

il Ir   chauMrur   .»»rrr    powr.n^iri. 

Guerilla au Maroc 

UN ARTICLE DU DOCTEUR GOEBBELS 

CHURCHILL. 
ne veut pas comprendre 

que les événements de 1918 

ne peuvent plus se reproduire 

Le chef du parti 

conservateur canadien 
n'est pas content 

.Amsterdam. 10, — On mande dr 
Winnipeg â 1 atrence Reuter que M 
Arthur Meighen. president du par;; 
conser\'aieur canadien, a déclaré. 
hier, lors de l'ouvenure de l assem- 
hle*- anniieli*^ du parti, qu'il avail 
décidé de se démettre de see tonc- 
Mons dès après la clôture du Con- 
grès. 

Dans son discours, M. Mrighcn 
a violemment critiqué la décision 
•irise par le Cabine» de ne pas au- 
onser la radiodiffusion des diver- 

ses séances du Congrès. 

c II est inconcevable, a-l-il dit en- 
•re autres, que le Koui'ernement 
qui utilise Journellement la radio 
i>our diffii.^er ses déclarations, "n 
interdise l'usage a un paru doppo- 
.îHion ». 

LES RICHESSES 
DU JAPON 

sont à la disposition 
de l'Axe 

DEVANT les représentanU 
des Journaux aHemands 
et itallPils. M. To]P. pre- 

mier ministre du Japon, vlerît de 
taire une dccl»ratlon qu'il eat 
Ijun de mettre particulièrement 
tji' .valeur, car elle souligne 

t t'troite collaboration qtil unit 
let truis puisjMLnces. 

« tJi ce JuuHy uu nous entrtms 
tians la dcuxk-me année de la, 
t;uerre. a-t-ll dit. je veux saisir 
l'occasUni pour exprimer mon 
estime K mon admiration à l'en- 
(troil ûfi uluripux exploits ac- 
t-uniplLs par les peuples allemand 
■ i italien et pour remertrter 
i«tix-cl. lit" ia1a<;o!i la plus cor- 
diale de leur collaboration arec 
if Japon. J'cspcri* que cette CO(K 

iMTallun s'itj'ndra encore dans 
I.- tijjmaine apirltupl et materiel. 

'i.t )é'réitère le vœu de continuer 
!*■ combat coude à coude avec 
iitts alliés jusqu'à la victoire fi- 
nale. 

> Je considère, a également 
:ijoutô le Ministre, qu'il est de 
iiqfcre devoir de mettre une par- 
tie de ces richesses à la dispo- 
sition de nos alliés. l'Allemagne 
et l'Italie, pour qu'Us en fassent 
usage dans le présent conflit. 
Ainsi qu'on l'a dit. il est exact 
ijuc la production pétrolière egt 
plus grande dans les réglons oc- 
cupées du Sud qu on ne 1 avait 
• spérc d'abord au Japon. Avant 
d'entrer dans la guerre, le Ja- 
pon s'est fait sans doute les 
mêmes réflexions que celles qui. 

.on Allemagne, ont precede les 
'opérations militaires. Ainsi par 
exemple, on navalt pas prévu 
i-hrz nous que le pétrole dlspo- 
iiible dans les réglons merldlo- 
nale.s serait entlrrement à no- 
tre disposition dés l'achèvement 
fif l'occupation. Tout au contrai- 
re, nous avons cru que l'ennemi 
détruirait tou.s les stocks C^, 
nos succès furent si éclatants 
dans cette zone que les besoins 
iaponals peuvent être considé- 
rés comme étant couverts en 
tout état de cause pour la du- 
rée de la guerre. » 

A une déclaration aussi caté- 
anrlqup. 11 n'est point besoin 
n'ajouter de commentaires : Ils 
ne feraient qu'affaiblir sa net- 
teté. 

EUle fournit rependant une 
idée de l'étendue du désastre su- 
bi par les Anglo-Américains en 
Extrême-Orient, désastre qui les 
prive d(* sources de matières pre- 
mières de première Importanca. 

Rogtr   LACQUCMANt 

MORT DU SCULPTEUR 
DENYS PUEffl 

navires 

M.PIERRE UVVAL ASSISTAIT A L'ENTREVUE 

de 
anglo-américains 

ont été coulés 
alors que le tonnage 

des bâtiments construits 
ne dépasse pas 3.750.000 
Berlin, 

; ipprend : 
L'agence  D. B 

virh'/ 10 — Sur le desir exprime ztnts blancs et itépi orne de IS: 
par > Maréchal de France chef dei francisque, rendent les honneurs, i 
lEtat. > maréchal von Runtlstedt. , , „ _, „i,,.„» «,,iit«,T-.m.nM 
commandan: en chef des troupes' Lentement, saluant m lltairejnenl 
allemande»  â  l'Ouest,  s'est   rendu.:!» "!«"»• '* casquette, 'f'"«'^chal 
aujourd'hui a Vichy ;*" i**'^^ '*  "' ""L'' P"î*"^r IL ;!» double  rangée de  gardes ei   ga 

Il a eu. à cr'te occasion,  un en-|gnent   le salon   du   reit-de-chaussee 
tretien avec le Maréchal Peuin. en,C'est   la   que   le   générai   Campet.i    ch,  \PT  janvier au 3(1 novembre, 
présence de   M    P.erre  LAval. chefichef  du   cabinet   miJilaue  du   chefii 353 navires marchands américains 
du   gouvernement. !^e l'Etat  et l'amiral  Platon   secrei,,   britanniques   Jaugeant   globale- ...............«..-..—--«..«--.-««.-..•...-. 

Lèntrevue entre le Marerhai de/aire d'Etai auprès du chef du goii-|n,^„, 8 3«9 775 tonnes ont été cou- Ojnipirgne II — Con^piégne. .ie. Un nouveau convoi d ouvnci> 
Franc chef de ;E;at et 1^ Mare- vprnemeiit^ \es ^*'"*"' "" "f"\')''l'és. Suivant ime communication du nouveau, se prepare à l'une de oeslvendeen* a quitte, hier. La Roch- 
chaL du R?ich \on Rundsiedi se^i ^'"^'^nal "//•'"""''J'J'P"»'a*'"'l-i^pa,iPm,.nt améncain de ht m«-iémouvantes Journées qui marquent 1 sur-Yon à destination de l'Allema 
déraulee a ; Hôtel di Parc, dans le l-.Tval   chef du aouvernement. ,.^^^    gj^   nouveaux   b*timents   ont  la liberation des prisonniers. Igne. 
cabm-t de travail du cnel dr .Elat.l    Quelques minutes plus tard. !a.«-)pté   construits    pendant    la J^^^^e'    Ce matin, ils seront 5.274 qui foa-i     p,   nouveaux   departs 

Maréchal de France ei du presiden 
le L-Tval   chef du aouvernement. 

1 Etat. 
Le secret de cette rencontre avait 

ete garde car   au  moment de lar 
rivée   du   marecf^l  allciiiaiid.  dont 

nseur montait au deuxième efage 
les personnalité» allemandes que le 
Mflr*chial accueillait au seuil de 

la venture. ba:;an' piivn.on a ciOiX ^^^ f«biner. en compagnie du pre- 
gammee. était su.vie d- ti-o;s a-i res ^^^^^^ ^ay^, ^^ aussitôt, commen- 
automobiles  nu   nvaipnt   pris   pîace ,,,,„[   1^^   entretiens   fui   rtevaienr 
les   personnali'ps   mtiitaires 
sui'e a nsi q'ip ^;   Krug vnn Nidda.. 
consul général d Al'rmaïne. le parc. 

;e prolonger laprès-midi. 
Lorsqu'ils     furent     terminés. 

BerUn. 9 -- « Dans retrp BUerre.' Telle esi la consiaiation que lai; 
les puissances ploutocranques -m: ie •D'' Ooebbels dans l'ednorial n.. 

Rort^y 10 __ Hiei ^si decede. ^n en face d'elles des adversaires réao- dernier numéro de l'hebdomadaire 
f>-m dom cile de Rodez, le statuau-e lus. et dont les chefs savent cei« Das Releh 11 editorial mtitulc ; 
Denvs Puech. membre de l'Institut qu'ils veulent. Ceet ce dont M.\* L'appel des generations fuiureà 1 
-' ancien directeur de la VlUa Churchill ne semble pas encore M. Churchill, ecnt le minisiiv. 
Médicis. s éire aperçu. » .^-saie   périodiquement   de   dissociei', 

1 nn des peuples de l'Axe, dcs chcl.- 
qui   le  dirispiu.   Il   s'est   aitaque   ai 
I Allemagne l'hiver passe : aujoiir 1 
dhui.  c'est   ie   tour  de   notre   al'iv 
II a I len. 

« ClHuxhill ne veut pas compre:i-i 
dre que les événements de ISIS ne 
l>euvent plus se reproduire dans lai 
guerre actuelle. > I 

I-e minisiie conipaie alors la si 
uiaiion prcscnie de l'Allemagne a 
cv qu'elle eiau pendant là Kiiciri:^ 
mondiale. TandL,-. qu en 1917 dcja lu 

I révolution avait giigiie de nonibre-ix 
I partisans dans le Reich. que ie.* 
ouvriers des usines de muniiioiut se 
révoltaient, que la population vo.va!l 
.ipprdcher un hiver effroyable, que 
les partis, trahisi^ant leur patiif. 
menaient au Reichstag un Jeu l'.d- 
boliqiie et sabolaieni les nece&siU--^ 
de la guerre et que la propagande 
ennemie atteignait profondemeuî 
notre peuple. Churchill se voit. HJ 
deciin  de   1942.  en   face du  peuple 

5.274 PRISONIVIERS 
libérés au titre de la relève 
arrivent à Compiègne 

uértode sur les chantiers nord-amé-; leront la terre française «t P''''<*'»-i,ipécial«es de la relève ont été en- 
neains. En se basant sur un ton-meitmt par leur seule presence qu8i,^^ij,fres à Avignon. Ltmogea ei 
nage  mo>en   de  «.000   tonnes,   cela u   relève  est   une  magnifique   re^- Lypj,   Dans   un  train qui   a quiti- 
fait donc un total de 3.7M.OOO ton-llue. i,yon   mercredi   se   trouvaient   lesmiiemand prêt au combat  et ferme- 
nts de constructions nouvelles, soit     ni-ar*« J'nnvriM-t fl# lJll« ^^^'^   '^^^ *•*   **    Berliet.   le   grandjment decide à mener la lutte, cou- 
oresqu»-   exactement   45%   du   wn-     UcpanS 0 OOVneTS « Ulie— -. .      ._! 
■isge détruit. 

sou*  un  beau**o.e:l  hiveri^^i. était f^ef "» IKlat et le chef du gouver- 
nement   (ipt   reconduit   le  coinman à peu près de:-ert. 

Un servxe d'ordre était. 1 r-'ste. dant en chef Jusqu au seuil de l'Hô 
. .       1      -..-i-.,*:!'''!  ^'1   P^i'ï"   '•   ^n   se  quitisnt.   les 

en  place  pour  écarter  le? curieux,^.„^ maréchaux se sont saluée mi- 
et faire circl-r ies passant*. '.tairement. 

H est   U  heures  pi-éc.s»>s quand'__ ,,»     
le marecha. von Rundsirdi. en le-i 
nue de c impawn . tlesci-n^ ri»- vniMi i    Tunis. 10  — On mande du Caire 
re. Les deux  gardes à   îeniré»* defFakhn   Aixlel   Noun   bev 
l'Hôtel   présentenî    les    armes 

3.801 navires perdus 
avoue un général améncain 

porte tournante Jnue sans bruit 
Dans le hali des gardes du chef de 
lEtat aux Innjues capotes notrcô 
cbrvaucbeea daiguiUettes blanches. 

constructeur   d'automobiles 
Jeudi sprèa-mldi. à l'heure hablmel-  region  lyonnaise. 

le.  un   nouvesii  train  d'oiivrlem •ï>é- 
,rlaluieH a quitté  Lille à riMtlnatton • 
't\*-  l'.Mlemagne    II  était   formé d élé- 
iiiptim   d*-   lA   réRion   llUolM.   Noton*      Paris. 10. — Trois trains oni quit- 
,que.   comme   à   lordlnair».  ee   train:,^ hier la gare de l'Est au titre de 
Ji'Jî.rr«^«M^n,.''dou"vriî?l'"rt^rt- •» '*'*»'' ■  •• majorité des travail- d iufres contingent" a ouvriers. 01 ri-1,_,.^, ___»_». __   « n»»..»!. A*A<AH< 

Siockhoim.  Ifi   —  Lhebdomadai-ij*B  ver»  les  twineo   «uemandM.  auji'u™ parunt en Allemagne étaient 
re américain bien connu « Time t.ititrt de i» raiéve, !des tnivriers spécialiste* 
publie    que    3 801    navires    angio-l    *'»•» »• pouranlt MM relicha et| ^^^ _  
saxons   ou   au   service   des   Ang-o-W""*» mouvement. , 

des taxons ont eié coulés, «3,154 mem-l m{ À lUtrCS VîflCi 
Dius anciens partisans  de   Zaghoul hres   des  équipages de ces   navires' 

Vichy.   10.  — L'amiral  Decoux s 
reçu aujourd'hui la visite du com 

rredi. des suites d'une embolie.! 
4lors qu u prononçait un dlscoursj 
au Parlement. (Lira la Mrito an dauxitnw ■•at> 

'd'ouvrters   trancai*   est   «»-...   «>^i     . ..... t  ^    i.*_ 
aaint-Etienne pour  rAllamarn* au|n«l»e*   stationnées   en   Indochine. 

'titre de la releva. 'accompagna dt son etaumajor. 

laide à coude avec ses partenaires oc. 
[l'Axe. Jusqu'à la victoire finale. { 

L«   ministre   conclut   son   articlei 
! par ces mois : « Nous avons di*-l 
vsnt nous un hiver qui nous sou-i 
mettra k une rude épreuve. Il ne! 
faut pas espérer le repos. Mais nousi 
sommes habitues a ces ngueurs.l 
Notre peuple a été élevé dana uni 
style de vie apartlaie. et sait qu'il 
doit une fois encore franchir u.i 
défilé dangereux avant d'atlrindrcj 
les sommets Nous ne nnus en plai-, 
gnons pas. Nous aimons ce qui noi:s 
rend   durs,  car  cela   nou»   aide  Ai 

(Lira ta MiHa en ëeuiMma 1 
Le 

U la 
chef dune batterie lourde. 
Manche. 

t po«l« de combat, tur le* cùta$ 
tPh, r 


